
THÈME DE L’ANNÉE PASTORALE : 
« Un seul cœur, une seule âme (Ac4, 32) : Redécouvrir l’Eglise famille 

dans les CEB comme lieu de prière et de charité».

Mgr Victor AGBANOU, 
Evêque de Lokossa

Avec la grâce de Dieu, nous avons 
repris timidement mais avec foi 

depuis le 02 juin dernier les célébrations 
eucharistiques avec le peuple de Dieu, 
et nous sommes en action de grâce ! 
C’est la preuve que notre Seigneur et 
Sauveur ne laisse jamais son peuple 
et son Eglise, même s’il feint de 
« dormir » dans la barque pendant que 
ses disciples sont secoués et menacés 
par les vents et l’eau… cf Mc 4, 38

Chers frères et sœurs, avec la fête 
de la Pentecôte qui a clôturé le temps 
pascal que malheureusement nous 
n’avons pas vécu cette année ensemble 
en Eglise, nous sommes invités à nous 
engager encore un peu plus pour la 
mission : évêques, prêtres, religieux, 
religieuses, fidèles laïcs et hommes et 
femmes de bonne volonté. La figure 
du Père Michel SODJEDO, prêtre 
du diocèse de Lokossa et du village 
d’Adohoun décédé il y a 43 ans peut 
inspirer notre engagement missionnaire 
pour Dieu et l’Eglise.

Par ailleurs, nous pouvons déjà 
bénir le Seigneur pour la paroisse Notre-
Dame de la Divine Miséricorde de 
Comé-Ségbé qui fête 15 ans de création 
en cette année. Et je salue le Curé, le 
Père Laurent ALOFA, son vicaire et 
ses fidèles qui s’attèlent avec beaucoup 
de générosité et d’engagement à la 
construction de leur nouvelle église 
paroissiale. Dieu bénisse les préparatifs 
de ce jubilé !

Aux lecteurs et à tous, je voudrais 
souhaiter de continuer à prier pour que 
Dieu délivre nos esprits du mal et du 
péché.

Mes prières vous accompagnent !
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Hommage au Père Michel SODJEDO !

Père Michel SODJEDO

Chers amis lecteurs du bulletin 
bimestriel ‘‘Diocèse de Lokossa au 

quotidien’’, notre rubrique ‘‘La Mission hier 
et aujourd’hui’’, dans son premier numéro, 
nous a présenté la vie, le ministère et les 
œuvres du Père Jacques MENSAH. Le 
deuxième numéro que voici nous conduit sur 
les sillons d’un des premiers missionnaires 
autochtones de notre pays, et qui peut-être 
inconnu de la jeune génération. Il s’agit 
du Père Michel SODJEDO. La rédaction 
du bulletin ‘‘Diocèse de Lokossa au 
quotidien’’, en posant son choix sur le Père 
Michel SODJEDO de vénérée mémoire, 
voudrait répondre à l’objectif de la rubrique 
‘‘La Mission hier et aujourd’hui’’ : poser les 
projecteurs sur les vaillants missionnaires 
de notre diocèse qui ne sont plus membres 
de l’Église pérégrinante. Par ce canal, la 
vie et le ministère de notre aîné dans la foi, 
le Père Michel SODJEDO, nous serons 
présentés dans le but de le connaître et 
de retenir l’héritage spirituel qu’il nous 
laisse pour notre engagement missionnaire 
aujourd’hui. 

Comme la Vierge Marie, le Père Michel 
SODJEDO naquit de Joachim et Anne, le 
1er janvier 1914 à Djèhadji (Athiémé). Il 
reçut son baptême le 22 décembre 1929 à 
Adohoun (Athiémé), et la confirmation 
deux ans plus tard à Athiémé, en 1931. 
Michel SODJEDO parlait le fon et le 
mina comme langues maternelles. Après 
ses études primaires dans les lieux de sa 
petite enfance, Michel SODJEDO suivit 
sa formation au petit séminaire de Ouidah 
du 27 octobre 1932 à 1942 puis au grand 
séminaire de Ouidah du 1er janvier 1942 au 
15 janvier 1950. Par ailleurs, il fit une année 
de probation à Zagnanando, en 1943 près du 
Père Beillevaire.

Notons que le 8 décembre 1946, Michel 
SODJEDO reçut la tonsure à Ouidah. Deux 
ans plus tard, en 1948, il reçut les ordres 
mineurs : les premiers le 11 janvier 1948 
à Ouidah, et les seconds le 12 mars 1948, 
toujours au grand séminaire de Ouidah. 
En ce qui concerne les ordres majeurs, le 
séminariste Michel SODJEDO reçut le 
sous-diaconat le 16 janvier 1949 à Ouidah, 
et fut ordonné diacre le 13 mars 1949 au 
grand séminaire. Enfin, le 15 janvier 1950, 
des mains de son excellence Monseigneur 
Louis PARISOT, l’Abbé Michel SODJEDO 
fut ordonné prêtre de Jésus-Christ à Ouidah 
avec son confrère l’Abbé Joseph ZADJI. 
Au cours de cette même célébration 
furent ordonnés un diacre de la Côte 
d’Ivoire, l’Abbé Robert ATEA ; trois sous-
diacres dahoméens, messieurs Bernadin 

GANTIN, Christophe ADIMOU, Damase 
AGBODOYETIN ; et un minoré, Antoine 
DOSSU.

Il faut noter aussi la participation de 
huit prêtres dahoméens qui avaient pu être 
présents pour témoigner de leur sympathie 
et accorder leur soutien à leurs frères dans 
le sacerdoce. Il s’agit des Pères : Dominique 
ADEYEMI, Michel HUGBEDJI, Pascal 
IDOHOU, Julien AYATOMEY, Augustin 
TOSSA, Bernard AGOSSOU, Ignace 
FALY et Lazare SHANU. Dans la belle 
assemblée en grande liesse, on remarquait 
les Frères Benolt, Octave, Bernard et Jean-
Louis ; plusieurs religieuses des différentes 
congrégations. De nombreuses délégations 
étaient venues en camion ou en train 
d’Athiémé, de Covè, d’Abomey, d’Allada, 
de Cotonou et de Calavi.

Le lendemain matin à 7h, les deux 
nouveaux prêtres eurent leur première 
messe au grand séminaire de Ouidah. Puis 
le dimanche 22 janvier, pendant que le Père 
Zadji Joseph disait sa première messe à 
Covè, le Père Michel SODJEDO se retrouva 
à Athiémé pour la sienne. Et voici comment 
s’est déroulé le ministère sacerdotal de ce 
dernier : après son ordination presbytérale, 
le Père Michel fut nommé vicaire à Ouidah. 
Le 31 janvier 1953, il fut vicaire à Bohicon, 
avant de rejoindre Agoué où il a été vicaire 
à partir du 6 février 1953. Mentionnons 
qu’en cette terre des premières missions 
dans notre pays, après les pionniers tels les 
Pères Pires Dos Santos (1846) et François-
Xavier BORGHERO (1860), le Père Michel 
SODJEDO est le 93e prêtre à avoir exercé 
son ministère sur la paroisse d’Agoué 
(Article Paroisse Sacré-Cœur d’Agoué 
in Eglise de Lokossa, N°56, Novembre 
2018).  Le 26 juillet 1955, il fut nommé 
vicaire à Covè. En novembre 1958, le père 

Michel a rejoint son nouveau poste à 
Zagnanando toujours comme vicaire. 
De 1958 à 1962, le serviteur de Dieu a 
contribué à l’annonce de l’Evangile à 
Bopa. En janvier 1962, il a été vicaire à 
Cotonou. A la fin de l’année 1962, il fut 
nommé aumônier de l’Hôpital saint Luc 
de Cotonou, une mission qu’il assura 
pour plusieurs années. En juillet 1967, il 
fut en résidence à la centrale des œuvres à 
Cotonou. Précisons aussi qu’il a séjourné 
à Rome et en France du 12 mai au 7 août 
1971.

Durant son ministère sacerdotal, 
le Père Michel SODJEDO eut un sens 
poussé de l’Eglise et de l’autorité. 
De fait, dans une correspondance 
adressée à son évêque, son excellence 
Bernadin GANTIN, en avril 1961, 
voici ce qu’écrivit le Père Michel au 
prélat : « Monseigneur, j’apprends que 
vous avez des difficultés avec certains de 
notre clergé africain. Je vous demande 
d’avoir beaucoup de patience et j’implore 
le Saint Esprit de vous éclairer de ses 
lumières dans les décisions à prendre 
dans les circonstances si difficiles ». Et 
dans le souci d’éviter dans l’avenir de 
pareilles situations à l’Église, il préconise 
à son évêque, toujours dans sa lettre du 6 
avril 1961, ce qui suit « Ces situations 
m’amènent à vous dire qu’il faut bien 
surveiller la formation de vos grands 
séminaristes dont plusieurs manquent 
l’essentiel du sacerdoce, piété, l’esprit 
d’obéissance, et de sacrifice, sans ces 
vertus fondamentales pas de vrai 
prêtre ». Voilà autant de valeurs et de 
réflexions qui doivent nous interpeller 
aujourd’hui en Église. 

Des nombreux témoignages reçus 
de certains aînés dans le sacerdoce, dont 
celui du Père Simon DOSSOU PEDRO, 
il ressort que le Père SODJEDO est 
un homme de grande relation. Il avait 
beaucoup d’amis. Dans le cadre de 
l’aumônerie de la santé qu’il a assurée à 
Cotonou, il a manifesté une très grande 
attention et une forte compassion aux 
malades. Il les aimait. Ce qui justifie 
sa présence quotidienne dans ce centre 
malgré sa santé un peu fragile. Après 
un court temps de maladie, il rendit 
l’âme le 1er juillet 1977 et fut inhumé au 
grand séminaire Saint Gall de Ouidah, sa 
maison de formation. Prions le Seigneur, 
Maître de la vie, de le prendre en pitié 
et de lui attribuer la récompense du bon 
serviteur !

Père Modeste TODJINOU

THÈME DE L’ANNÉE PASTORALE : 
« Un seul cœur, une seule âme (Ac4, 32) : Redécouvrir l’Eglise famille 

dans les CEB comme lieu de prière et de charité».

CALENDRIER DE L’ANNEE PASTORALE, (Juillet-Août 2020) 

Dates Heures Lieux Activités

26 au 
31/07/2020

Tchanvêdji
Retraite annuelle à Tchanvêdji pour tous les prêtres du 
diocèse.

23/07/2020 09h 30 Cathédrale
Collation des ministères du lectorat et de l’Acolytat à la 
cathédrale Saint Pierre-Claver.

1er au 
15/08/2020

Temps de vacances annuelles des prêtres du diocèse. 

04/08/2020  09h 30 Cathédrale Ordination diaconale à la cathédrale Saint Pierre-Claver.

10/08/2020 Anniversaire sacerdotal de Mgr Victor AGBANOU

29/08/2020 09h 30 Cathédrale Ordination presbytérale

Dernière semaine de septembre jusqu’à 
mi-novembre 2020 :

Reprise de la catéchèse

Fin du mois d’octobre Examen de toutes les années de catéchèse

Mi-novembre 2020 Rentrée des catéchumènes 

Requiescant in pace

JUILLET - AOÛT

+	Père SODJEDO Michel 01/07/1977
+	Père HOUESSOU Michel 28/07/1979
+	Père ACAKPO Moise 10/07/1991
+	Père IDOHOU Pascal 09/07/1991
+	Père GOMIDO Clément 01/08/2012

Honorons leur mémoire et prions 

pour le repos de leur âme 
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EVÉNEMENTS PAROISSIAUX  

La paroisse Notre-Dame de la Divine Miséricorde, Ségbé – Comè , célèbre 15 ans 
de son érection

Le «Dieu riche en miséricorde»1, 
dans sa bonté infinie, a voulu 

qu’une tente soit dressée en son 
honneur à Ségbé pour qu’il y 
rassemble son peuple pour le culte 
divin et pour son Salut en Jésus-
Christ. En effet, l’unique paroisse 
Saint Michel dont la pastorale 
s’étendait sur toute la cité de Comè 
et ses alentours, avait commencé 
par sentir la nécessité qu’une 
autre paroisse naquisse pour 
désengorger l’église paroissiale 
qui commençait à devenir trop 
exiguë malgré la multiplicité des 
messes qui s’y célébraient chaque 
dimanche. A Ségbé par exemple, 
les chrétiens devenaient de plus 
en plus nombreux. Il fallait y 
entreprendre une pastorale de 
proximité, en rapprochant le 
Pasteur des chrétiens confiés 
à ses soins. L’idée a fait son 
chemin. Monsieur AMOUSSOU, 
natif de Comè (Hongodé) a 
mis son champ de cultures sis 
à Ségbé en donation pour les 
célébrations de la Communauté 
chrétienne catholique. Le Père 
Marie Salomon DÉGBÈGNI, 
alors curé de la Paroisse Saint 
Michel de Comè informa aussitôt 
l’Ordinaire du lieu qui ordonna 
que la station de Ségbé fût créée. 
Les chrétiens de ce secteur 
furent heureux de la possibilité 
qui leur est offerte d’avoir une 
communauté de vie eucharistique. 
Ils ne ménagèrent aucun effort et 
sacrifice pour faire surgir de terre 
une paillote de fortune sur une 
petite portion du domaine, malgré 
le mécontentement manifeste de 
certains membres de la famille 
du donateur. Il aura fallu l’achat 
du domaine pour calmer l’ardeur 

des familiers du donateur. Après 
maintes négociations sous 
l’égide du maire d’alors de la 
commune de Comè, monsieur 
Hubert TOKOGNON, ce fut fait 
au prix de trois millions huit cent 
mil francs (3.800.000 FCFA). 
Inutile de dire que cela fut bien 
assez pénible. La paillote abritait 
les célébrations eucharistiques 
dominicales anticipées les samedis 
soirs à 17h. Cela commença en 
2004. Dieu a montré la fidélité de 
son amour qui fit évoluer tout, si 
vite, que la station commença à 
avoir l’air d’une paroisse, de sorte 
que sans grande surprise, bien 
que tout était encore à faire, le 
dimanche des Rameaux 2005, au 
cours de la sainte messe présidée 
par son Excellence mgr Victor 
AGBANOU, au collège catholique 
de Comè, avec la participation de 
toutes les paroisses du doyenné 

de Comè, l’Ordinaire du lieu 
annonça l’érection de la Paroisse 
de Ségbé. Le Père Johannes-
Baptiste KOUASSI en fut 
nommé curé fondateur. Le diacre 
Spéro PADONOU fut nommé 
son collaborateur. Aux frais de 
collectes de tôles, de bois, de 
pointes, et de tous les autres 
matériaux de construction, 
un grand apatam fut d’abord 
construit mais on ne tarda pas 
à le faire remplacer ensuite par 
un autre encore plus grand qui 
enfin cèdera lui aussi sa place 
au projet de construction d’une 
église paroissiale initiée depuis 
2011 avec force volonté et dont 
la couverture a été achevée le 25 
février 2020. 

Le premier conseil pastoral 
paroissial en 20052 a beaucoup 
collaboré avec le Père fondateur 
de la paroisse qui a su mettre 

Naissance et croissance de la paroisse-sanctuaire

moi : il m’a consacré pour donner 
aux pauvres une bonne nouvelle. Il 
m’a envoyé annoncer la libération 
aux captifs, la lumière aux 
aveugles ; il me faut libérer ceux 
qui sont écrasés, et proclamer 
une année de grâce de la part du 
Seigneur.

Il roule alors le livre et le 
redonne au servant, puis il 
s’assoit, et tous dans la synagogue 
ont les yeux fixés sur lui. Alors 
il commence sur ce thème : 
« Cette Écriture est en train de 
s’accomplir : voyez les nouvelles 
qu’on vous rapporte ! » » (Lc 4, 
16-21)

Ce passage de L’Évangile selon 
saint Luc nous permet d’aborder 
de façon plus concrète la question 
du Saint Esprit, Esprit reçu au 
baptême et qui se déploie de 
façon spéciale à la confirmation 
mais dont nous, chrétiens, avons 
du mal à nous faire une idée de la 
présence dans notre vie.

Aborder la question de 
l’Esprit Saint de façon concrète, 
c’est répondre à une question 
fondamentale : peut-on être 
chrétien sans l’Esprit Saint ?

Dans le cadre de cette réflexion, 
notre contribution sera très brève 
et s’articulera autour de trois 
points :

1- L’Esprit Saint est l’Esprit 
de Jésus

« Je crois en l’Esprit Saint qui 
est Seigneur et qui donne la vie.

Il procède du Père et du Fils. »
Ces articles du Credo de 

Nicée-Constantinople nous disent 
non seulement que L’Esprit Saint 
est Dieu mais qu’Il est l’Esprit 
du Père et du Fils. L’Esprit Saint 
est donc l’Esprit de Jésus né de la 
Vierge Marie.

De sa naissance à sa 

glorification, Jésus a fait sien 
L’Esprit Saint qui est l’Esprit de 
son Père. C’est la raison pour 
laquelle Il ne pouvait plus rien 
faire qui ne soit volonté du Père 
(cf. Jn 6, 38). Si le Fils est, comme 
le dit l’épitre aux Hébreux, 
« l’irradiation de la Gloire de 
Dieu et l’expression de son être 
le plus profond » (He 1, 3), c’est à 
cause de cet Esprit qui fait l’unité 
du Père et du Fils.

L’Esprit Saint est l’Esprit 
de Jésus. En effet, Jésus donne 
l’Esprit Saint à ses disciples à la 
Résurrection et à la Pentecôte. 
Par ces actes, il les configure à 
son image.

2- L’Esprit Saint, indispensable 
pour être un chrétien

« Allez donc et faites-moi des 
disciples de toutes les nations.

Vous les baptiserez au nom 
du Père et du Fils et de l’Esprit 
Saint, et vous leur enseignerez, 
pour qu’ils l’observent, tout ce 
que je vous ai ordonné. Voici que 
je suis avec vous tous les jours 
jusqu’à la fin du temps. » » (Mt 
28, 19-20)

Dans ce texte, deux éléments 
structurent l’être-chrétien : 
le baptême – en tant que acte 
sacramentel- et la fidélité à 
l’enseignement reçu. Or, aussi 
bien par le baptême que par cette 
fidélité à la parole du Maître, le 
chrétien reçoit en même temps 
qu’il déploie l’Esprit de son 
Seigneur et Sauveur Jésus qui 
n’est rien d’autre que l’Esprit 
Saint. Il en résulte qu’on ne 
peut prétendre être chrétien sans 
l’Esprit Saint. 

Deux affirmations de Jésus 
stipulent cette réalité : 

La première est celle-ci « Je 

suis la vigne et vous êtes les 
sarments. Sans moi vous ne 
pouvez rien faire, mais celui 
qui demeure en moi et moi en 
lui, porte beaucoup de fruits ». 
(Jn 15, 5)

La seconde : « vous recevrez 
la force de l’Esprit Saint : il 
descendra sur vous et vous 
serez mes témoins, à Jérusalem 
d’abord, puis en Judée, en 
Samarie, et jusqu’au bout du 
monde. » (Ac 1, 8)

Pour vivre en chrétien il nous 
faut nous connecter au Seigneur 
Jésus Christ par son Esprit.

3- Comment recevoir
 l’Esprit Saint et en vivre ?

« Mauvais comme vous êtes, 
vous savez donner de bonnes 
choses à vos enfants : combien 
plus alors le Père du ciel 
donnera-t-il un esprit saint à 
ceux qui le prient. » (Lc 11, 13)

Le chemin royal par lequel 
nous recevons la grâce de 
l’Esprit Saint est la prière. La 
prière personnelle mais aussi 
la prière de l’Église qui a 
pour mission de construire le 
peuple de Dieu par la parole et 
les divers sacrements dont la 
confirmation qui est le don par 
excellence de l’Esprit Saint. 

Mais le chemin pour en vivre 
est ce qu’on appellerait la vie 
dans l’Esprit, une recherche 
constante de la volonté de Dieu, 
une connexion des sarments que 
nous sommes à la vigne qu’est 
Jésus Christ notre Seigneur.

Ainsi, comme saint Paul, 
pourrons-nous proclamé : « si 
maintenant je vis, ce n’est plus 
moi qui vis : le Christ vit en 
moi. » (Ga 2,20)

Père Marius SEVI
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Église Notre-Dame de la Divine Miséricorde de Ségbé-Comé 
en construction
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La vie spirituelle et associative

Sur le plan de la pastorale et de la 
vie spirituelle du peuple de Dieu, 

le curé et ses collaborateurs ont œuvré 
pour la naissance des divers groupes 
dont dispose la paroisse. En tout pre-
mier lieu, ce fut la chorale Aluwasio 
dont l’utilité a été plus qu’une néces-
sité et une exigence sine qua non de la 
toute première heure de la station pour 
animer et vivifier l’animation litur-
gique. Madame Édith DOSSOU-YO-
VO (Trésorière), avec une détermina-
tion inouïe, n’a ménagé aucun effort 
pour faire naître ce chœur de chantres 
animées de bonne et louable volonté 
qui a assuré la vie aux célébrations 
dès l’aurore de la station jusqu’à finir 
par se mettre sous la protection de la 
Très Sainte Trinité. Le groupe des lec-
teurs fut aussi une nécessité à laquelle 
répondirent certains élèves d’alors et 
quelques personnes de bonne volon-
té sous l’égide de monsieur Jérôme 
DJOSSOU et du jeune Aristide AG-
BONAGBAN.

Puisque bon nombre de chrétiens 
résidant à Ségbé allaient aux assem-
blées de prière et aux fraternités sur 
la paroisse de Saint Michel, à l’ap-
proche de la neuvaine de Pentecôte 
2005, une réunion fut convoquée entre 
les membres du Renouveau charis-
matique pour envisager l’institution 
sur la nouvelle paroisse de Ségbé 
des mêmes prières faites ailleurs. Le 
noyau d’alors de la paroisse de Saint 

Michel le permit, et sur autorisation du 
Père curé de Ségbé, le groupe du Re-
nouveau charismatique naquit à Ségbé 
dans le courant du deuxième semestre 
2005. Un noyau restreint fut élu en dé-
cembre 2005 et monsieur Irénée DOS-
SOU-YOVO en fut le premier berger. 
Les assemblées de prières se tenaient 
le dimanche à 17h. C’est en cette 
même période (le 16 octobre 2005) 
que le groupe de la Divine Miséricorde 
de Saint Michel donna vie à Ségbé, au 
groupe de la Divine Miséricorde avec 
son effectif de 28 membres sous la pré-
sidence de monsieur Christophe AG-
BENOU jusqu’en 2007 où monsieur 
Blaise AYIOU en prit la présidence 
qui échut finalement le 27 avril 2019 
à madame Honorine ZOUMÈNOU 
ÉDÉMESSI. Le groupe se réunissait 
déjà à l’époque les samedis matins à 
l’issue de la messe, pour ses prières de 
dévotion, comme il conti-
nue de le faire de nos jours. 
Peu à peu, la dévotion à la 
Divine Miséricorde est en 
train de faire corps avec la 
spiritualité de tous les fi-
dèles de la paroisse.

Les chorales Sɛxwenyɔ, 
des jeunes, du Renouveau, 
de Hanyé, CVAV, Céci-
lienne, Christ-Roi, Adjo-
gan, virent successivement 
le jour, avec la noble voca-
tion d’enrichir des diverses 

couleurs culturelles des ethnies re-
présentées sur le territoire de la pa-
roisse, la vie de prière en groupe et 
le chant liturgique communautaire 
pour la gloire de Dieu et le Salut 
en Jésus-Christ. Progressivement le 
mouvement des Scouts et d’autres 
groupes de prières, tels Legio Ma-
riæ, Saint Antoine de Padoue, Sa-
cré-Cœur se sont ajoutés. 

La communauté chrétienne de 
Ségbé est répartie en six communau-
tés ecclésiales de base, préparées et 
établies depuis 2016, avec à leur tête, 
des responsables élus. Ce précieux 
instrument de pastorale de proxi-
mité, de charité fraternelle, vivante, 
responsable et authentique reste à 
découvrir, et la lettre pastorale de 
l’évêque pourrait aider à mieux l’ac-
cueillir.

les bouchées doubles pour que 
la paroisse ait définitivement son 
visage. En effet, il conçut très tôt 
son plan de masse du site désormais 
acheté. Il commença d’abord 
par la clôture afin de sécuriser 
l’espace acquis, les catéchumènes 
et tout le peuple de Dieu qui s’y 
rassemble souvent. Il a ensuite 
lancé les travaux de l’érection 
du calvaire, la construction des 
blocs administratifs, dont l’un 
abrite jusqu’à nos jours, l’école 
primaire paroissiale, la pause 
de la statue de Notre-Dame de 

la Divine Miséricorde, le grand 
portail. Dès lors, il procéda à la 
fondation de l’église paroissiale 
en 2009. Un grand vent violent 
emporta en 2013 l’apatam. La 
communauté dut prier et célébrer 
pendant quelques mois au pied 
de la Statue de Notre-Dame de la 
Divine Miséricorde avant d’élever 
un grand hangar construit en 2015 
pour la commémoration du dixième 
anniversaire de la paroisse. La 
statue de Saint Antoine a été 
implantée dans l’actuelle chapelle 
en hangar lors du passage de ses 

Notes
1 St. Jean-Paul II, Lettre encyclique, Dives in 
misericordia, sur la Miséricorde Divine, 30 
novembre 1980, n. 1
2 Vice-Président : Mr Désiré Eustache 
AHOSSI. Secrétaire : Mr Irénée DOSSOU-
YOVO. Secrétaire adjoint : Mr Jérôme 
DJOSSOU. Trésorière : Mme Edith 
DOSSOU-YOVO. Trésorière adjointe : 
Mme Gisèle AÏNA, née DOSSOU-YOVO. 
Organisateur : Mr Michel AYIWANOU. 
Chargé de l’aménagement: Feu Émile 
KPADE. Chargée des groupes de prières : 
Mme Colette AMOUSSOU. Chargée des 
marguilliers : Mme Philomène AMOUSSOU. 
Chargé de la jeunesse : Mr Aristide 
AGBONAGBAN.

reliques en 2012, et celle de la 
Sainte Famille en 2016.

Peut-on être chrétien sans l’Esprit Saint ?

« Jésus vint ainsi à Nazareth 
où il avait grandi. Il se rendit 

à la synagogue comme il avait 

coutume de faire le jour du sabbat, 
et il se leva pour faire la lecture.  
On lui passa le livre du prophète 

Isaïe et, en le déroulant, il trouva 
le passage où il est écrit :

L’Esprit du Seigneur est sur 

de voir ses collaborateurs dans 
les conditions leur permettant 
d’annoncer au mieux la Bonne 
Nouvelle du Christ. Il a terminé 
en saluant les membres du comité 
paroissial ainsi que tous les fidèles 

qui n’ont ménagé aucun effort 
pour le soutenir dans sa charge au 
milieu d’eux.

Désormais proche de ses 
brebis, le Père Olivier KITCHO 
prendra bien soin d’elles et sera 

en mesure de dire à l’instar du 
Christ : « Quand j’étais avec 
eux, je les gardais unis dans ton 
nom, le nom que tu m’as donné. 
J’ai veillé sur eux, et aucun ne 
s’est perdu (…). Jn 17,12. 

Père Elysée DOTOU encadré par le curé et l’entrepreuneur, coupant le ruban
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Catéchèse, liturgie et sacrements 

Depuis 2006, les sacrements de 
baptême, de la confirmation 

et de première communion, y sont 
célébrés. Déjà et pour la première 
fois, le samedi 29 octobre 2005, le 
sacrement de mariage y a été célébré 
par le couple Nicodème DJAGLI et 
Chantal, et a été béni par le Père curé. 
2415 baptêmes ont été célébrés ; et 
100 mariages ont été bénis. Pour 
le compte de cette année pastorale 

2019-2020, 61 catéchistes sont 
au service de 518 catéchumènes. 
Une cinquantaine de malades et 
de personnes portant le poids de 
l’âge sont visitées par les prêtres, le 
premier vendredi de chaque mois. 
Les célébrations eucharistiques. 
Ségbé. Dimanche. 07h.00 et 18h.00. 
Lundi-mardi, jeudi au samedi, 
7h.00. Mercredi, 18h.00, suivie de la 
prière hebdomadaire du Renouveau 

charismatique. Oumako. 
Dimanche 7h.00. Vendredi et 
samedi, 7h.00. Fifadji. Dimanche 
à 9h.00. Fanta-Tovè. Dimanche à 
9h.00. L’abbé Modeste, le premier 
prêtre de la paroisse a été ordonné 
le 29 septembre 2018. Six 
séminaristes en formation et une 
quinzaine d’aspirants constituent 
une pépinière de vocations de la 
paroisse.

Décret d’érection de la paroisse-sanctuaire 

Après quelques mois de travail, 
le Père curé voulut placer 

la paroisse sous la protection et 
l’intercession d’un saint Patron. 
Il pensa au Très Saint Sacrement 
et à Notre-Dame de la Divine 
Miséricorde. Il dut proposer 
probablement les deux, à l’Ordinaire 
du lieu qui aurait choisi Notre-
Dame de la Divine Miséricorde 
dont la spiritualité nourrit depuis 
lors la foi du peuple de Dieu qui est 
à Ségbé, comme le notifie le décret 
épiscopal d’érection de la paroisse. 

« Dans le but d’assurer une 
assistance religieuse plus adéquate 
à la communauté locale des fidèles 
du Christ de Ségbé-Comè II 
rattachée juridiquement jusqu’à 
présent à la paroisse St Michel de 
Comè dans le diocèse de Lokossa 
[…]. Érigeons, par les présentes 
dispositions, en titre de paroisse, 
la communauté des fidèles vivant 
sur le territoire de Comè II sous 
la charge d’un curé. La nouvelle 
paroisse est juridiquement détachée 
de la paroisse de St Michel de 
Comè et prend en compte pour 
son territoire paroissial les 
communautés de Ségbé, Hongodé, 
Belleville, Fifadji, [Saga-Codji, les 
localités de Oumako, Fanta-Tovè]. 
L’ensemble de ce territoire forme 
désormais la nouvelle paroisse qui 
est érigée sous le vocable de Notre-

Dame de la Divine Miséricorde de 
Comè»3.  

Ce décret rend effective et 
officialise l’érection de la paroisse. 
De plus, la dévotion que le vocable 
de la Sainte Patronne exige du 
peuple de Dieu, fait aussi de cette 
paroisse, un sanctuaire, tel que 
l’ordinaire du lieu l’a souligné 
le 23 mars 2019 en établissant le 
lien théologico-spirituel qui existe 
entre le sanctuaire de Tchanvédji 
et celui de Ségbé4. Qu’est-ce qu’un 
sanctuaire ? Comme toute église, le 
sanctuaire a une valeur symbolique. 
Il est icône de la demeure de Dieu 
parmi les hommes (cf., Ap.21,3). Il 
rappelle le mystère du Temple qui a 
son accomplissement dans le corps 
du Christ (cf., Jn.1,14; 2,21), dans 
la communauté ecclésiale (1P.2,5), 
et dans la personne de chaque 
fidèle baptisé (cf.,1Cor.3,16-17; 
6,19; 2Cor.6,16). Un sanctuaire 
est essentiellement caractérisé 
par le silence où habite et retentit 
gracieusement l’annonce de la 
Divine Parole qui sauve. Il y faut, 
des cérémonies exemplaires avec 
la promotion de l’amélioration 
d’une liturgie de qualité, que les 
sacrements de l’Eucharistie, de la 
pénitence de même que celui de 
l’onction des malades qui, par leurs 
souffrances s’unissent à la passion 
rédemptrice du Christ soient 

célébrés avec un soin particulier. 
«Dans les sanctuaires seront 

plus abondamment offerts aux 
fidèles les moyens de salut 
en annonçant avec zèle la 
parole de Dieu, en favorisant 
convenablement la vie liturgique 
surtout pour la célébration de 
l’Eucharistie et de la pénitence, 
ainsi qu’en entretenant les 
pratiques éprouvées de piété 
populaire»5. Le sanctuaire doit 
être l’espace d’évangélisation, de 
charité, de culture, d’engagement 
pour la spiritualité œcuménique, 
lieu où le sacré se fait sensible, 
par la célébration de la liturgie 
des Heures, la célébration des 
sacramentaux, où l’âme du 
pèlerin est saisie du mystère de 
ce Dieu dont la miséricorde s’est 
pleinement manifestée en Jésus-
Christ.
Notes

3 Mgr Victor AGBANOU, Prot. N 001/2017/E.L, 
Décret d’érection de la paroisse, 16 mars 2005. Cf., 
Can 515, § 2. Pour comprendre le vocable Notre-
Dame de la Divine Miséricorde, nous vous pro-
posons de lire : St. Jean-Paul II, Lettre encyclique, 
Dives in Misericordia, sur la Miséricorde Divine, 
30 novembre 1980, n. 9. François., Misericordiæ 
vultus. Bulle d’indiction du jubilé extraordinaire 
de la miséricorde, 11 avril 2015, n. 24.
4 Cf., Mgr V. AGBANOU., Homélie, messe d’ins-
tallation du 2e curé de la paroisse-sanctuaire 
(23.02.2019).
5 CIC., can. 1234, §1 ; Congrégation pour le Culte 
Divin et la Discipline des Sacrements., Directoire 
sur la Piété populaire et la Liturgie. Principes et 
Orientations, Les éditions Téqui, Paris 2002, p. 
218.

Bénédiction du presbytère de kpinnou

« Voici le jour que fit le 
Seigneur, qu’il soit pour nous 

jour de fête et de joie. » Ps 117,24.
Ces mots du psalmiste 

traduisent, la grande liesse des 
fidèles chrétiens de la Paroisse de 
KPINNOU et son pasteur, le Père 
Olivier KITCHO, en ce Jeudi 23 
Avril 2020. En effet, après douze 
(12) mois de travail acharné soit 
du lundi 13 mai 2019 au Jeudi 09 
Avril 2020, mené par l’architecte 
Pierre ZONGBEDJI assisté de 
son équipe, le nouvel édifice, le 
presbytère de ladite paroisse se 
dresse tout prêt à accueillir en 
son sein l’administrateur de la 
paroisse de KPINNOU. Ainsi, 

le 23 Avril 2020 est la date de 
la remise officielle des clés de 
la nouvelle bâtisse, cérémonie 
présidée par le Père Elysée 
DOTOU, secrétaire de l’évêque 
de Lokossa. 

Plusieurs temps forts ont 
meublé cette cérémonie dont la 
coupure du ruban suivi de la visite 
des différentes pièces de l’édifice 
en compagnie du représentant 
de l’Evêque, du Père Curé, de 
l’architecte et du Vice-Président 
de la paroisse. Satisfaction, fierté 
et joie sont les divers sentiments 
ressentis par le Père Elysée après 
ce bref périple qui s’est achevé 
par la bénédiction de cette belle 

architecture (R+1) ainsi que de 
ses locataires.

La remise officielle 
des clés a été l’événement 
introducteur de la dernière 
partie de la cérémonie. La 
vague des allocutions a 
connu l’intervention du Père 
Elysée DOTOU, représentant 
de l’évêque qui, bénissant 
Dieu pour les Chrétiens de 
KPINNOU a salué la sollicitude 
du prélat diocésain, Mgr Victor 
AGBANOU. Le père Olivier 
KITCHO à son tour en réitérant 
sa gratitude à Dieu a également 
salué l’évêque pour son amour 
et son désir sans cesse renouvelé 

Le père Elysée DOTOU prononçant la prière de bénédiction du presbytère
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Pentecôte à la Cathédrale

Le dimanche 31mai 2020 fut 
le jour de la célébration de la 

solennité de la pentecôte.
Monseigneur Victor 

AGBANOU, Évêque du Diocèse de 
Lokossa a dit la messe de ce jour en 
la cathédrale Saint Pierre-Claver de 
Claver de Lokossa. Il était entouré 
de neuf (09) autres personnes à 
savoir : le curé de la cathédrale, deux 
enfants de chœur, un séminariste, 
deux religieuses SLC et trois fidèles 
laïc de la cathédrale. Ce fut une 
célébration sobre et tres recueillie 
qui débuta avec une procession 
depuis la Sacristie. Après la prière 

d’ouverture et les différentes 
lectures, et selon le déroulement 
classique de la liturgie du jour de la 
pentecôte, la séquence fut exécutée. 
Il s’agissait de l’hymne à l’Esprit 
Saint traduit et chanté en mina. 
De plus, après la proclamation 
de l’Évangile par le curé de la 
Cathédrale et sous la direction de 
Monseigneur le temps de l’homélie 
a un moment de partage Évangélique 
entre tous les participants à cette 
célébration. Chacun prenait la parole 
pour exprimer sa compréhension 
des lectures et le point qui avait 
retenu son attention. Ce n’était 

qu’apres cela que la messe 
poursuivit son cour avec le Credo 
et la prière universelle ainsi que 
la partie Eucharistique. Avant de 
la bénédiction finale et renvoie, 
Monseigneur a manifesta la joie 
qu’il avait éprouvée au cour de 
la messe qui finissait à cause du 
recueillement qui y avait régné. La 
messe prit fin avec la bénédiction 
solennelle prévue pour ce jour. 
L’ambiance qui s’est établie apres 
la célébration fut tres fraternelle et 
très conviviale.

Michel KPOTCHOUFIN,
stagiaire

La succession

Après trente ans de vie 
sacerdotale dont quatorze 

pour le service pastoral 
remarquable de la communauté 
chrétienne paroissiale de Ségbé, le 
Père Johannes-Baptiste KOUASSI 
a bénéficié d’un repos sabbatique 
plus que mérité et a été substitué 
par le Père Laurent ALOFA 
installé pour son service pastoral le 
23 mars 2019, par son Excellence 
mgr Victor AGBANOU. Le Père 
fondateur laisse derrière lui, un 
peuple toujours assoiffé de Dieu et 
l’initiative d’un bel édifice qui est 
le symbole phare de sa hauteur de 
vue pour l’avenir de la paroisse. 
Dans l’assomption de sa mission, 
il a eu à ses côtés, différents prêtres 
qui ont successivement travaillé 
en étroite collaboration avec lui6.

L’abbé Alofa, aidé par la 
collaboration du vicaire et avec la 
bonne volonté des laïcs, tâche de 
poursuivre la pastorale dans la ligne 
de son prédécesseur, cherchant 

à approfondir les acquis et faire 
repartir tout à partir du Christ et 
de la Vierge Marie de Nazareth, sa 
Mère et notre mère, en parallèle 
avec le premier couple du Jardin 
d’Éden qui mit l’humanité tout 
entière et la création en général à 
genou. Cette vision théologique 
et pastorale pourrait même se 
traduire dans la conception du 
type d’autel qui sera implanté 
dans l’église en construction. 
Cela se traduit aussi par les divers 
enseignements et communications 
qui se font particulièrement au 
sein des groupes de prière et en 
général pour toute la communauté 
église-famille de Ségbé. Dans 
ce sens, la dévotion à la Vierge 
Marie avant la célébration 
eucharistique, initiée par le Père 
fondateur est en train de connaître 
un enracinement. La prière de la 
Divine Miséricorde embrase de 
plus en plus toute la communauté. 
Les adorations eucharistiques 

du jeudi, du vendredi et celle 
du dimanche avec l’office des 
vêpres, enrichissent la saveur 
de la vie spirituelle de la 
communauté chrétienne. Dieu 
est à l’œuvre et nous ne devons 
que proclamer ses merveilles au 
milieu de son peuple.

La communauté est en pleine 
et constante croissance. Nous ne 
pouvons qu’en rendre grâce et 
travailler pour que se poursuive 
l’engagement de chaque âme 
de cette paroisse pour la gloire 
de Dieu et le Salut de tous en 
Jésus-Christ. Et puisque Dieu 
n’abandonne jamais ce qu’il 
a commencé, puissions-nous 
apprendre à imiter sa fidélité en 
lui demandant la grâce de nous 
inspirer ce qu’il veut de nous 
et de nous donner la force de 
pouvoir l’accomplir, amen.

Mr Jérôme DJOSSOU 
et l’équipe sacerdotale

Les stations, relais de communautés

La communauté de Oumako 
placée sous la protection de 

la Mère du Seigneur invoquée 
sous le vocable de Notre-Dame de 
Lourdes, est née de l’initiative de 
certains fils du terroir, rescapés de la 
première guerre de mondiale et qui, 
revenus à Oumako, voulurent vivre 
la foi chrétienne qu’ils ont connues 
ailleurs. Ils commencèrent par 
prier ensemble avant de bénéficier 
de la sollicitude pastorale du Père 
Isidore Pélofy, alors curé à Agoué 
et qui commença à s’y rendre en 
1921 avant que n’y soit installée 
la première bâtisse en 1922. Cette 
communauté de Oumako soutient 
la très jeune et petite communauté 
de Fanta dont les habitants sont 
assiégés d’une part, par le vodu, et 

d’autre part très sollicités par divers 
messagers de la Bonne Nouvelle du 
Christ et par l’Islam. 

Quant à la communauté de 
Fifadji-Belleville dont la chapelle 
encore en construction est sise en 
face de l’Hôtel de ville de Comè, 
elle constitue déjà une communauté 
vivante qui force l’attention du 
pasteur sur ses ambitions. Née le 
3 mai 2011 par l’initiative d’une 
première séance de prière du 
chapelet suivie de la célébration 
eucharistique le 31 mai 2011 
devant le domicile de madame 
DATONOU, elle bénéficia très 
tôt de l’attention de l’un de ses 
membres qui voulut offrir son petit 
domaine pour qu’une bâtisse y 
soit érigée. Mais le Père Johannes 

préféra concentrer tout effort de 
construction sur le terrain acquis 
pour cette fin par le feu évêque 
Robert Sastre, et où réside 
actuellement la chapelle. Ces 
prières continuèrent et aboutirent 
aux premières célébrations 
eucharistiques qui advinrent en 
novembre de la même année, 
d’abord le mercredi matin puis 
le dimanche. La construction de 
la chapelle ne sera pas achevée 
avant qu’elle ne devienne trop 
exiguë pour contenir sa propre 
communauté en pleine croissance. 
Aussi, serait-il urgent d’implanter 
dès maintenant une communauté 
de vie dans le secteur du stade en 
construction où les habitations ne 
cessent de se multiplier.

Le père Magnus QUENUM au côté de Monseigneur Victor AGBANOU présidant l’eucharistie
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pouvons qu’en rendre grâce et 
travailler pour que se poursuive 
l’engagement de chaque âme 
de cette paroisse pour la gloire 
de Dieu et le Salut de tous en 
Jésus-Christ. Et puisque Dieu 
n’abandonne jamais ce qu’il 
a commencé, puissions-nous 
apprendre à imiter sa fidélité en 
lui demandant la grâce de nous 
inspirer ce qu’il veut de nous 
et de nous donner la force de 
pouvoir l’accomplir, amen.

Mr Jérôme DJOSSOU 
et l’équipe sacerdotale

Les stations, relais de communautés

La communauté de Oumako 
placée sous la protection de 

la Mère du Seigneur invoquée 
sous le vocable de Notre-Dame de 
Lourdes, est née de l’initiative de 
certains fils du terroir, rescapés de la 
première guerre de mondiale et qui, 
revenus à Oumako, voulurent vivre 
la foi chrétienne qu’ils ont connues 
ailleurs. Ils commencèrent par 
prier ensemble avant de bénéficier 
de la sollicitude pastorale du Père 
Isidore Pélofy, alors curé à Agoué 
et qui commença à s’y rendre en 
1921 avant que n’y soit installée 
la première bâtisse en 1922. Cette 
communauté de Oumako soutient 
la très jeune et petite communauté 
de Fanta dont les habitants sont 
assiégés d’une part, par le vodu, et 

d’autre part très sollicités par divers 
messagers de la Bonne Nouvelle du 
Christ et par l’Islam. 

Quant à la communauté de 
Fifadji-Belleville dont la chapelle 
encore en construction est sise en 
face de l’Hôtel de ville de Comè, 
elle constitue déjà une communauté 
vivante qui force l’attention du 
pasteur sur ses ambitions. Née le 
3 mai 2011 par l’initiative d’une 
première séance de prière du 
chapelet suivie de la célébration 
eucharistique le 31 mai 2011 
devant le domicile de madame 
DATONOU, elle bénéficia très 
tôt de l’attention de l’un de ses 
membres qui voulut offrir son petit 
domaine pour qu’une bâtisse y 
soit érigée. Mais le Père Johannes 

préféra concentrer tout effort de 
construction sur le terrain acquis 
pour cette fin par le feu évêque 
Robert Sastre, et où réside 
actuellement la chapelle. Ces 
prières continuèrent et aboutirent 
aux premières célébrations 
eucharistiques qui advinrent en 
novembre de la même année, 
d’abord le mercredi matin puis 
le dimanche. La construction de 
la chapelle ne sera pas achevée 
avant qu’elle ne devienne trop 
exiguë pour contenir sa propre 
communauté en pleine croissance. 
Aussi, serait-il urgent d’implanter 
dès maintenant une communauté 
de vie dans le secteur du stade en 
construction où les habitations ne 
cessent de se multiplier.

Le père Magnus QUENUM au côté de Monseigneur Victor AGBANOU présidant l’eucharistie
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Catéchèse, liturgie et sacrements 

Depuis 2006, les sacrements de 
baptême, de la confirmation 

et de première communion, y sont 
célébrés. Déjà et pour la première 
fois, le samedi 29 octobre 2005, le 
sacrement de mariage y a été célébré 
par le couple Nicodème DJAGLI et 
Chantal, et a été béni par le Père curé. 
2415 baptêmes ont été célébrés ; et 
100 mariages ont été bénis. Pour 
le compte de cette année pastorale 

2019-2020, 61 catéchistes sont 
au service de 518 catéchumènes. 
Une cinquantaine de malades et 
de personnes portant le poids de 
l’âge sont visitées par les prêtres, le 
premier vendredi de chaque mois. 
Les célébrations eucharistiques. 
Ségbé. Dimanche. 07h.00 et 18h.00. 
Lundi-mardi, jeudi au samedi, 
7h.00. Mercredi, 18h.00, suivie de la 
prière hebdomadaire du Renouveau 

charismatique. Oumako. 
Dimanche 7h.00. Vendredi et 
samedi, 7h.00. Fifadji. Dimanche 
à 9h.00. Fanta-Tovè. Dimanche à 
9h.00. L’abbé Modeste, le premier 
prêtre de la paroisse a été ordonné 
le 29 septembre 2018. Six 
séminaristes en formation et une 
quinzaine d’aspirants constituent 
une pépinière de vocations de la 
paroisse.

Décret d’érection de la paroisse-sanctuaire 

Après quelques mois de travail, 
le Père curé voulut placer 

la paroisse sous la protection et 
l’intercession d’un saint Patron. 
Il pensa au Très Saint Sacrement 
et à Notre-Dame de la Divine 
Miséricorde. Il dut proposer 
probablement les deux, à l’Ordinaire 
du lieu qui aurait choisi Notre-
Dame de la Divine Miséricorde 
dont la spiritualité nourrit depuis 
lors la foi du peuple de Dieu qui est 
à Ségbé, comme le notifie le décret 
épiscopal d’érection de la paroisse. 

« Dans le but d’assurer une 
assistance religieuse plus adéquate 
à la communauté locale des fidèles 
du Christ de Ségbé-Comè II 
rattachée juridiquement jusqu’à 
présent à la paroisse St Michel de 
Comè dans le diocèse de Lokossa 
[…]. Érigeons, par les présentes 
dispositions, en titre de paroisse, 
la communauté des fidèles vivant 
sur le territoire de Comè II sous 
la charge d’un curé. La nouvelle 
paroisse est juridiquement détachée 
de la paroisse de St Michel de 
Comè et prend en compte pour 
son territoire paroissial les 
communautés de Ségbé, Hongodé, 
Belleville, Fifadji, [Saga-Codji, les 
localités de Oumako, Fanta-Tovè]. 
L’ensemble de ce territoire forme 
désormais la nouvelle paroisse qui 
est érigée sous le vocable de Notre-

Dame de la Divine Miséricorde de 
Comè»3.  

Ce décret rend effective et 
officialise l’érection de la paroisse. 
De plus, la dévotion que le vocable 
de la Sainte Patronne exige du 
peuple de Dieu, fait aussi de cette 
paroisse, un sanctuaire, tel que 
l’ordinaire du lieu l’a souligné 
le 23 mars 2019 en établissant le 
lien théologico-spirituel qui existe 
entre le sanctuaire de Tchanvédji 
et celui de Ségbé4. Qu’est-ce qu’un 
sanctuaire ? Comme toute église, le 
sanctuaire a une valeur symbolique. 
Il est icône de la demeure de Dieu 
parmi les hommes (cf., Ap.21,3). Il 
rappelle le mystère du Temple qui a 
son accomplissement dans le corps 
du Christ (cf., Jn.1,14; 2,21), dans 
la communauté ecclésiale (1P.2,5), 
et dans la personne de chaque 
fidèle baptisé (cf.,1Cor.3,16-17; 
6,19; 2Cor.6,16). Un sanctuaire 
est essentiellement caractérisé 
par le silence où habite et retentit 
gracieusement l’annonce de la 
Divine Parole qui sauve. Il y faut, 
des cérémonies exemplaires avec 
la promotion de l’amélioration 
d’une liturgie de qualité, que les 
sacrements de l’Eucharistie, de la 
pénitence de même que celui de 
l’onction des malades qui, par leurs 
souffrances s’unissent à la passion 
rédemptrice du Christ soient 

célébrés avec un soin particulier. 
«Dans les sanctuaires seront 

plus abondamment offerts aux 
fidèles les moyens de salut 
en annonçant avec zèle la 
parole de Dieu, en favorisant 
convenablement la vie liturgique 
surtout pour la célébration de 
l’Eucharistie et de la pénitence, 
ainsi qu’en entretenant les 
pratiques éprouvées de piété 
populaire»5. Le sanctuaire doit 
être l’espace d’évangélisation, de 
charité, de culture, d’engagement 
pour la spiritualité œcuménique, 
lieu où le sacré se fait sensible, 
par la célébration de la liturgie 
des Heures, la célébration des 
sacramentaux, où l’âme du 
pèlerin est saisie du mystère de 
ce Dieu dont la miséricorde s’est 
pleinement manifestée en Jésus-
Christ.
Notes

3 Mgr Victor AGBANOU, Prot. N 001/2017/E.L, 
Décret d’érection de la paroisse, 16 mars 2005. Cf., 
Can 515, § 2. Pour comprendre le vocable Notre-
Dame de la Divine Miséricorde, nous vous pro-
posons de lire : St. Jean-Paul II, Lettre encyclique, 
Dives in Misericordia, sur la Miséricorde Divine, 
30 novembre 1980, n. 9. François., Misericordiæ 
vultus. Bulle d’indiction du jubilé extraordinaire 
de la miséricorde, 11 avril 2015, n. 24.
4 Cf., Mgr V. AGBANOU., Homélie, messe d’ins-
tallation du 2e curé de la paroisse-sanctuaire 
(23.02.2019).
5 CIC., can. 1234, §1 ; Congrégation pour le Culte 
Divin et la Discipline des Sacrements., Directoire 
sur la Piété populaire et la Liturgie. Principes et 
Orientations, Les éditions Téqui, Paris 2002, p. 
218.

Bénédiction du presbytère de kpinnou

« Voici le jour que fit le 
Seigneur, qu’il soit pour nous 

jour de fête et de joie. » Ps 117,24.
Ces mots du psalmiste 

traduisent, la grande liesse des 
fidèles chrétiens de la Paroisse de 
KPINNOU et son pasteur, le Père 
Olivier KITCHO, en ce Jeudi 23 
Avril 2020. En effet, après douze 
(12) mois de travail acharné soit 
du lundi 13 mai 2019 au Jeudi 09 
Avril 2020, mené par l’architecte 
Pierre ZONGBEDJI assisté de 
son équipe, le nouvel édifice, le 
presbytère de ladite paroisse se 
dresse tout prêt à accueillir en 
son sein l’administrateur de la 
paroisse de KPINNOU. Ainsi, 

le 23 Avril 2020 est la date de 
la remise officielle des clés de 
la nouvelle bâtisse, cérémonie 
présidée par le Père Elysée 
DOTOU, secrétaire de l’évêque 
de Lokossa. 

Plusieurs temps forts ont 
meublé cette cérémonie dont la 
coupure du ruban suivi de la visite 
des différentes pièces de l’édifice 
en compagnie du représentant 
de l’Evêque, du Père Curé, de 
l’architecte et du Vice-Président 
de la paroisse. Satisfaction, fierté 
et joie sont les divers sentiments 
ressentis par le Père Elysée après 
ce bref périple qui s’est achevé 
par la bénédiction de cette belle 

architecture (R+1) ainsi que de 
ses locataires.

La remise officielle 
des clés a été l’événement 
introducteur de la dernière 
partie de la cérémonie. La 
vague des allocutions a 
connu l’intervention du Père 
Elysée DOTOU, représentant 
de l’évêque qui, bénissant 
Dieu pour les Chrétiens de 
KPINNOU a salué la sollicitude 
du prélat diocésain, Mgr Victor 
AGBANOU. Le père Olivier 
KITCHO à son tour en réitérant 
sa gratitude à Dieu a également 
salué l’évêque pour son amour 
et son désir sans cesse renouvelé 

Le père Elysée DOTOU prononçant la prière de bénédiction du presbytère
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La vie spirituelle et associative

Sur le plan de la pastorale et de la 
vie spirituelle du peuple de Dieu, 

le curé et ses collaborateurs ont œuvré 
pour la naissance des divers groupes 
dont dispose la paroisse. En tout pre-
mier lieu, ce fut la chorale Aluwasio 
dont l’utilité a été plus qu’une néces-
sité et une exigence sine qua non de la 
toute première heure de la station pour 
animer et vivifier l’animation litur-
gique. Madame Édith DOSSOU-YO-
VO (Trésorière), avec une détermina-
tion inouïe, n’a ménagé aucun effort 
pour faire naître ce chœur de chantres 
animées de bonne et louable volonté 
qui a assuré la vie aux célébrations 
dès l’aurore de la station jusqu’à finir 
par se mettre sous la protection de la 
Très Sainte Trinité. Le groupe des lec-
teurs fut aussi une nécessité à laquelle 
répondirent certains élèves d’alors et 
quelques personnes de bonne volon-
té sous l’égide de monsieur Jérôme 
DJOSSOU et du jeune Aristide AG-
BONAGBAN.

Puisque bon nombre de chrétiens 
résidant à Ségbé allaient aux assem-
blées de prière et aux fraternités sur 
la paroisse de Saint Michel, à l’ap-
proche de la neuvaine de Pentecôte 
2005, une réunion fut convoquée entre 
les membres du Renouveau charis-
matique pour envisager l’institution 
sur la nouvelle paroisse de Ségbé 
des mêmes prières faites ailleurs. Le 
noyau d’alors de la paroisse de Saint 

Michel le permit, et sur autorisation du 
Père curé de Ségbé, le groupe du Re-
nouveau charismatique naquit à Ségbé 
dans le courant du deuxième semestre 
2005. Un noyau restreint fut élu en dé-
cembre 2005 et monsieur Irénée DOS-
SOU-YOVO en fut le premier berger. 
Les assemblées de prières se tenaient 
le dimanche à 17h. C’est en cette 
même période (le 16 octobre 2005) 
que le groupe de la Divine Miséricorde 
de Saint Michel donna vie à Ségbé, au 
groupe de la Divine Miséricorde avec 
son effectif de 28 membres sous la pré-
sidence de monsieur Christophe AG-
BENOU jusqu’en 2007 où monsieur 
Blaise AYIOU en prit la présidence 
qui échut finalement le 27 avril 2019 
à madame Honorine ZOUMÈNOU 
ÉDÉMESSI. Le groupe se réunissait 
déjà à l’époque les samedis matins à 
l’issue de la messe, pour ses prières de 
dévotion, comme il conti-
nue de le faire de nos jours. 
Peu à peu, la dévotion à la 
Divine Miséricorde est en 
train de faire corps avec la 
spiritualité de tous les fi-
dèles de la paroisse.

Les chorales Sɛxwenyɔ, 
des jeunes, du Renouveau, 
de Hanyé, CVAV, Céci-
lienne, Christ-Roi, Adjo-
gan, virent successivement 
le jour, avec la noble voca-
tion d’enrichir des diverses 

couleurs culturelles des ethnies re-
présentées sur le territoire de la pa-
roisse, la vie de prière en groupe et 
le chant liturgique communautaire 
pour la gloire de Dieu et le Salut 
en Jésus-Christ. Progressivement le 
mouvement des Scouts et d’autres 
groupes de prières, tels Legio Ma-
riæ, Saint Antoine de Padoue, Sa-
cré-Cœur se sont ajoutés. 

La communauté chrétienne de 
Ségbé est répartie en six communau-
tés ecclésiales de base, préparées et 
établies depuis 2016, avec à leur tête, 
des responsables élus. Ce précieux 
instrument de pastorale de proxi-
mité, de charité fraternelle, vivante, 
responsable et authentique reste à 
découvrir, et la lettre pastorale de 
l’évêque pourrait aider à mieux l’ac-
cueillir.

les bouchées doubles pour que 
la paroisse ait définitivement son 
visage. En effet, il conçut très tôt 
son plan de masse du site désormais 
acheté. Il commença d’abord 
par la clôture afin de sécuriser 
l’espace acquis, les catéchumènes 
et tout le peuple de Dieu qui s’y 
rassemble souvent. Il a ensuite 
lancé les travaux de l’érection 
du calvaire, la construction des 
blocs administratifs, dont l’un 
abrite jusqu’à nos jours, l’école 
primaire paroissiale, la pause 
de la statue de Notre-Dame de 

la Divine Miséricorde, le grand 
portail. Dès lors, il procéda à la 
fondation de l’église paroissiale 
en 2009. Un grand vent violent 
emporta en 2013 l’apatam. La 
communauté dut prier et célébrer 
pendant quelques mois au pied 
de la Statue de Notre-Dame de la 
Divine Miséricorde avant d’élever 
un grand hangar construit en 2015 
pour la commémoration du dixième 
anniversaire de la paroisse. La 
statue de Saint Antoine a été 
implantée dans l’actuelle chapelle 
en hangar lors du passage de ses 

Notes
1 St. Jean-Paul II, Lettre encyclique, Dives in 
misericordia, sur la Miséricorde Divine, 30 
novembre 1980, n. 1
2 Vice-Président : Mr Désiré Eustache 
AHOSSI. Secrétaire : Mr Irénée DOSSOU-
YOVO. Secrétaire adjoint : Mr Jérôme 
DJOSSOU. Trésorière : Mme Edith 
DOSSOU-YOVO. Trésorière adjointe : 
Mme Gisèle AÏNA, née DOSSOU-YOVO. 
Organisateur : Mr Michel AYIWANOU. 
Chargé de l’aménagement: Feu Émile 
KPADE. Chargée des groupes de prières : 
Mme Colette AMOUSSOU. Chargée des 
marguilliers : Mme Philomène AMOUSSOU. 
Chargé de la jeunesse : Mr Aristide 
AGBONAGBAN.

reliques en 2012, et celle de la 
Sainte Famille en 2016.

Peut-on être chrétien sans l’Esprit Saint ?

« Jésus vint ainsi à Nazareth 
où il avait grandi. Il se rendit 

à la synagogue comme il avait 

coutume de faire le jour du sabbat, 
et il se leva pour faire la lecture.  
On lui passa le livre du prophète 

Isaïe et, en le déroulant, il trouva 
le passage où il est écrit :

L’Esprit du Seigneur est sur 

de voir ses collaborateurs dans 
les conditions leur permettant 
d’annoncer au mieux la Bonne 
Nouvelle du Christ. Il a terminé 
en saluant les membres du comité 
paroissial ainsi que tous les fidèles 

qui n’ont ménagé aucun effort 
pour le soutenir dans sa charge au 
milieu d’eux.

Désormais proche de ses 
brebis, le Père Olivier KITCHO 
prendra bien soin d’elles et sera 

en mesure de dire à l’instar du 
Christ : « Quand j’étais avec 
eux, je les gardais unis dans ton 
nom, le nom que tu m’as donné. 
J’ai veillé sur eux, et aucun ne 
s’est perdu (…). Jn 17,12. 

Père Elysée DOTOU encadré par le curé et l’entrepreuneur, coupant le ruban
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EVÉNEMENTS PAROISSIAUX  

La paroisse Notre-Dame de la Divine Miséricorde, Ségbé – Comè , célèbre 15 ans 
de son érection

Le «Dieu riche en miséricorde»1, 
dans sa bonté infinie, a voulu 

qu’une tente soit dressée en son 
honneur à Ségbé pour qu’il y 
rassemble son peuple pour le culte 
divin et pour son Salut en Jésus-
Christ. En effet, l’unique paroisse 
Saint Michel dont la pastorale 
s’étendait sur toute la cité de Comè 
et ses alentours, avait commencé 
par sentir la nécessité qu’une 
autre paroisse naquisse pour 
désengorger l’église paroissiale 
qui commençait à devenir trop 
exiguë malgré la multiplicité des 
messes qui s’y célébraient chaque 
dimanche. A Ségbé par exemple, 
les chrétiens devenaient de plus 
en plus nombreux. Il fallait y 
entreprendre une pastorale de 
proximité, en rapprochant le 
Pasteur des chrétiens confiés 
à ses soins. L’idée a fait son 
chemin. Monsieur AMOUSSOU, 
natif de Comè (Hongodé) a 
mis son champ de cultures sis 
à Ségbé en donation pour les 
célébrations de la Communauté 
chrétienne catholique. Le Père 
Marie Salomon DÉGBÈGNI, 
alors curé de la Paroisse Saint 
Michel de Comè informa aussitôt 
l’Ordinaire du lieu qui ordonna 
que la station de Ségbé fût créée. 
Les chrétiens de ce secteur 
furent heureux de la possibilité 
qui leur est offerte d’avoir une 
communauté de vie eucharistique. 
Ils ne ménagèrent aucun effort et 
sacrifice pour faire surgir de terre 
une paillote de fortune sur une 
petite portion du domaine, malgré 
le mécontentement manifeste de 
certains membres de la famille 
du donateur. Il aura fallu l’achat 
du domaine pour calmer l’ardeur 

des familiers du donateur. Après 
maintes négociations sous 
l’égide du maire d’alors de la 
commune de Comè, monsieur 
Hubert TOKOGNON, ce fut fait 
au prix de trois millions huit cent 
mil francs (3.800.000 FCFA). 
Inutile de dire que cela fut bien 
assez pénible. La paillote abritait 
les célébrations eucharistiques 
dominicales anticipées les samedis 
soirs à 17h. Cela commença en 
2004. Dieu a montré la fidélité de 
son amour qui fit évoluer tout, si 
vite, que la station commença à 
avoir l’air d’une paroisse, de sorte 
que sans grande surprise, bien 
que tout était encore à faire, le 
dimanche des Rameaux 2005, au 
cours de la sainte messe présidée 
par son Excellence mgr Victor 
AGBANOU, au collège catholique 
de Comè, avec la participation de 
toutes les paroisses du doyenné 

de Comè, l’Ordinaire du lieu 
annonça l’érection de la Paroisse 
de Ségbé. Le Père Johannes-
Baptiste KOUASSI en fut 
nommé curé fondateur. Le diacre 
Spéro PADONOU fut nommé 
son collaborateur. Aux frais de 
collectes de tôles, de bois, de 
pointes, et de tous les autres 
matériaux de construction, 
un grand apatam fut d’abord 
construit mais on ne tarda pas 
à le faire remplacer ensuite par 
un autre encore plus grand qui 
enfin cèdera lui aussi sa place 
au projet de construction d’une 
église paroissiale initiée depuis 
2011 avec force volonté et dont 
la couverture a été achevée le 25 
février 2020. 

Le premier conseil pastoral 
paroissial en 20052 a beaucoup 
collaboré avec le Père fondateur 
de la paroisse qui a su mettre 

Naissance et croissance de la paroisse-sanctuaire

moi : il m’a consacré pour donner 
aux pauvres une bonne nouvelle. Il 
m’a envoyé annoncer la libération 
aux captifs, la lumière aux 
aveugles ; il me faut libérer ceux 
qui sont écrasés, et proclamer 
une année de grâce de la part du 
Seigneur.

Il roule alors le livre et le 
redonne au servant, puis il 
s’assoit, et tous dans la synagogue 
ont les yeux fixés sur lui. Alors 
il commence sur ce thème : 
« Cette Écriture est en train de 
s’accomplir : voyez les nouvelles 
qu’on vous rapporte ! » » (Lc 4, 
16-21)

Ce passage de L’Évangile selon 
saint Luc nous permet d’aborder 
de façon plus concrète la question 
du Saint Esprit, Esprit reçu au 
baptême et qui se déploie de 
façon spéciale à la confirmation 
mais dont nous, chrétiens, avons 
du mal à nous faire une idée de la 
présence dans notre vie.

Aborder la question de 
l’Esprit Saint de façon concrète, 
c’est répondre à une question 
fondamentale : peut-on être 
chrétien sans l’Esprit Saint ?

Dans le cadre de cette réflexion, 
notre contribution sera très brève 
et s’articulera autour de trois 
points :

1- L’Esprit Saint est l’Esprit 
de Jésus

« Je crois en l’Esprit Saint qui 
est Seigneur et qui donne la vie.

Il procède du Père et du Fils. »
Ces articles du Credo de 

Nicée-Constantinople nous disent 
non seulement que L’Esprit Saint 
est Dieu mais qu’Il est l’Esprit 
du Père et du Fils. L’Esprit Saint 
est donc l’Esprit de Jésus né de la 
Vierge Marie.

De sa naissance à sa 

glorification, Jésus a fait sien 
L’Esprit Saint qui est l’Esprit de 
son Père. C’est la raison pour 
laquelle Il ne pouvait plus rien 
faire qui ne soit volonté du Père 
(cf. Jn 6, 38). Si le Fils est, comme 
le dit l’épitre aux Hébreux, 
« l’irradiation de la Gloire de 
Dieu et l’expression de son être 
le plus profond » (He 1, 3), c’est à 
cause de cet Esprit qui fait l’unité 
du Père et du Fils.

L’Esprit Saint est l’Esprit 
de Jésus. En effet, Jésus donne 
l’Esprit Saint à ses disciples à la 
Résurrection et à la Pentecôte. 
Par ces actes, il les configure à 
son image.

2- L’Esprit Saint, indispensable 
pour être un chrétien

« Allez donc et faites-moi des 
disciples de toutes les nations.

Vous les baptiserez au nom 
du Père et du Fils et de l’Esprit 
Saint, et vous leur enseignerez, 
pour qu’ils l’observent, tout ce 
que je vous ai ordonné. Voici que 
je suis avec vous tous les jours 
jusqu’à la fin du temps. » » (Mt 
28, 19-20)

Dans ce texte, deux éléments 
structurent l’être-chrétien : 
le baptême – en tant que acte 
sacramentel- et la fidélité à 
l’enseignement reçu. Or, aussi 
bien par le baptême que par cette 
fidélité à la parole du Maître, le 
chrétien reçoit en même temps 
qu’il déploie l’Esprit de son 
Seigneur et Sauveur Jésus qui 
n’est rien d’autre que l’Esprit 
Saint. Il en résulte qu’on ne 
peut prétendre être chrétien sans 
l’Esprit Saint. 

Deux affirmations de Jésus 
stipulent cette réalité : 

La première est celle-ci « Je 

suis la vigne et vous êtes les 
sarments. Sans moi vous ne 
pouvez rien faire, mais celui 
qui demeure en moi et moi en 
lui, porte beaucoup de fruits ». 
(Jn 15, 5)

La seconde : « vous recevrez 
la force de l’Esprit Saint : il 
descendra sur vous et vous 
serez mes témoins, à Jérusalem 
d’abord, puis en Judée, en 
Samarie, et jusqu’au bout du 
monde. » (Ac 1, 8)

Pour vivre en chrétien il nous 
faut nous connecter au Seigneur 
Jésus Christ par son Esprit.

3- Comment recevoir
 l’Esprit Saint et en vivre ?

« Mauvais comme vous êtes, 
vous savez donner de bonnes 
choses à vos enfants : combien 
plus alors le Père du ciel 
donnera-t-il un esprit saint à 
ceux qui le prient. » (Lc 11, 13)

Le chemin royal par lequel 
nous recevons la grâce de 
l’Esprit Saint est la prière. La 
prière personnelle mais aussi 
la prière de l’Église qui a 
pour mission de construire le 
peuple de Dieu par la parole et 
les divers sacrements dont la 
confirmation qui est le don par 
excellence de l’Esprit Saint. 

Mais le chemin pour en vivre 
est ce qu’on appellerait la vie 
dans l’Esprit, une recherche 
constante de la volonté de Dieu, 
une connexion des sarments que 
nous sommes à la vigne qu’est 
Jésus Christ notre Seigneur.

Ainsi, comme saint Paul, 
pourrons-nous proclamé : « si 
maintenant je vis, ce n’est plus 
moi qui vis : le Christ vit en 
moi. » (Ga 2,20)

Père Marius SEVI
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2e trimestre

Hommage au Père Michel SODJEDO !

Père Michel SODJEDO

Chers amis lecteurs du bulletin 
bimestriel ‘‘Diocèse de Lokossa au 

quotidien’’, notre rubrique ‘‘La Mission hier 
et aujourd’hui’’, dans son premier numéro, 
nous a présenté la vie, le ministère et les 
œuvres du Père Jacques MENSAH. Le 
deuxième numéro que voici nous conduit sur 
les sillons d’un des premiers missionnaires 
autochtones de notre pays, et qui peut-être 
inconnu de la jeune génération. Il s’agit 
du Père Michel SODJEDO. La rédaction 
du bulletin ‘‘Diocèse de Lokossa au 
quotidien’’, en posant son choix sur le Père 
Michel SODJEDO de vénérée mémoire, 
voudrait répondre à l’objectif de la rubrique 
‘‘La Mission hier et aujourd’hui’’ : poser les 
projecteurs sur les vaillants missionnaires 
de notre diocèse qui ne sont plus membres 
de l’Église pérégrinante. Par ce canal, la 
vie et le ministère de notre aîné dans la foi, 
le Père Michel SODJEDO, nous serons 
présentés dans le but de le connaître et 
de retenir l’héritage spirituel qu’il nous 
laisse pour notre engagement missionnaire 
aujourd’hui. 

Comme la Vierge Marie, le Père Michel 
SODJEDO naquit de Joachim et Anne, le 
1er janvier 1914 à Djèhadji (Athiémé). Il 
reçut son baptême le 22 décembre 1929 à 
Adohoun (Athiémé), et la confirmation 
deux ans plus tard à Athiémé, en 1931. 
Michel SODJEDO parlait le fon et le 
mina comme langues maternelles. Après 
ses études primaires dans les lieux de sa 
petite enfance, Michel SODJEDO suivit 
sa formation au petit séminaire de Ouidah 
du 27 octobre 1932 à 1942 puis au grand 
séminaire de Ouidah du 1er janvier 1942 au 
15 janvier 1950. Par ailleurs, il fit une année 
de probation à Zagnanando, en 1943 près du 
Père Beillevaire.

Notons que le 8 décembre 1946, Michel 
SODJEDO reçut la tonsure à Ouidah. Deux 
ans plus tard, en 1948, il reçut les ordres 
mineurs : les premiers le 11 janvier 1948 
à Ouidah, et les seconds le 12 mars 1948, 
toujours au grand séminaire de Ouidah. 
En ce qui concerne les ordres majeurs, le 
séminariste Michel SODJEDO reçut le 
sous-diaconat le 16 janvier 1949 à Ouidah, 
et fut ordonné diacre le 13 mars 1949 au 
grand séminaire. Enfin, le 15 janvier 1950, 
des mains de son excellence Monseigneur 
Louis PARISOT, l’Abbé Michel SODJEDO 
fut ordonné prêtre de Jésus-Christ à Ouidah 
avec son confrère l’Abbé Joseph ZADJI. 
Au cours de cette même célébration 
furent ordonnés un diacre de la Côte 
d’Ivoire, l’Abbé Robert ATEA ; trois sous-
diacres dahoméens, messieurs Bernadin 

GANTIN, Christophe ADIMOU, Damase 
AGBODOYETIN ; et un minoré, Antoine 
DOSSU.

Il faut noter aussi la participation de 
huit prêtres dahoméens qui avaient pu être 
présents pour témoigner de leur sympathie 
et accorder leur soutien à leurs frères dans 
le sacerdoce. Il s’agit des Pères : Dominique 
ADEYEMI, Michel HUGBEDJI, Pascal 
IDOHOU, Julien AYATOMEY, Augustin 
TOSSA, Bernard AGOSSOU, Ignace 
FALY et Lazare SHANU. Dans la belle 
assemblée en grande liesse, on remarquait 
les Frères Benolt, Octave, Bernard et Jean-
Louis ; plusieurs religieuses des différentes 
congrégations. De nombreuses délégations 
étaient venues en camion ou en train 
d’Athiémé, de Covè, d’Abomey, d’Allada, 
de Cotonou et de Calavi.

Le lendemain matin à 7h, les deux 
nouveaux prêtres eurent leur première 
messe au grand séminaire de Ouidah. Puis 
le dimanche 22 janvier, pendant que le Père 
Zadji Joseph disait sa première messe à 
Covè, le Père Michel SODJEDO se retrouva 
à Athiémé pour la sienne. Et voici comment 
s’est déroulé le ministère sacerdotal de ce 
dernier : après son ordination presbytérale, 
le Père Michel fut nommé vicaire à Ouidah. 
Le 31 janvier 1953, il fut vicaire à Bohicon, 
avant de rejoindre Agoué où il a été vicaire 
à partir du 6 février 1953. Mentionnons 
qu’en cette terre des premières missions 
dans notre pays, après les pionniers tels les 
Pères Pires Dos Santos (1846) et François-
Xavier BORGHERO (1860), le Père Michel 
SODJEDO est le 93e prêtre à avoir exercé 
son ministère sur la paroisse d’Agoué 
(Article Paroisse Sacré-Cœur d’Agoué 
in Eglise de Lokossa, N°56, Novembre 
2018).  Le 26 juillet 1955, il fut nommé 
vicaire à Covè. En novembre 1958, le père 

Michel a rejoint son nouveau poste à 
Zagnanando toujours comme vicaire. 
De 1958 à 1962, le serviteur de Dieu a 
contribué à l’annonce de l’Evangile à 
Bopa. En janvier 1962, il a été vicaire à 
Cotonou. A la fin de l’année 1962, il fut 
nommé aumônier de l’Hôpital saint Luc 
de Cotonou, une mission qu’il assura 
pour plusieurs années. En juillet 1967, il 
fut en résidence à la centrale des œuvres à 
Cotonou. Précisons aussi qu’il a séjourné 
à Rome et en France du 12 mai au 7 août 
1971.

Durant son ministère sacerdotal, 
le Père Michel SODJEDO eut un sens 
poussé de l’Eglise et de l’autorité. 
De fait, dans une correspondance 
adressée à son évêque, son excellence 
Bernadin GANTIN, en avril 1961, 
voici ce qu’écrivit le Père Michel au 
prélat : « Monseigneur, j’apprends que 
vous avez des difficultés avec certains de 
notre clergé africain. Je vous demande 
d’avoir beaucoup de patience et j’implore 
le Saint Esprit de vous éclairer de ses 
lumières dans les décisions à prendre 
dans les circonstances si difficiles ». Et 
dans le souci d’éviter dans l’avenir de 
pareilles situations à l’Église, il préconise 
à son évêque, toujours dans sa lettre du 6 
avril 1961, ce qui suit « Ces situations 
m’amènent à vous dire qu’il faut bien 
surveiller la formation de vos grands 
séminaristes dont plusieurs manquent 
l’essentiel du sacerdoce, piété, l’esprit 
d’obéissance, et de sacrifice, sans ces 
vertus fondamentales pas de vrai 
prêtre ». Voilà autant de valeurs et de 
réflexions qui doivent nous interpeller 
aujourd’hui en Église. 

Des nombreux témoignages reçus 
de certains aînés dans le sacerdoce, dont 
celui du Père Simon DOSSOU PEDRO, 
il ressort que le Père SODJEDO est 
un homme de grande relation. Il avait 
beaucoup d’amis. Dans le cadre de 
l’aumônerie de la santé qu’il a assurée à 
Cotonou, il a manifesté une très grande 
attention et une forte compassion aux 
malades. Il les aimait. Ce qui justifie 
sa présence quotidienne dans ce centre 
malgré sa santé un peu fragile. Après 
un court temps de maladie, il rendit 
l’âme le 1er juillet 1977 et fut inhumé au 
grand séminaire Saint Gall de Ouidah, sa 
maison de formation. Prions le Seigneur, 
Maître de la vie, de le prendre en pitié 
et de lui attribuer la récompense du bon 
serviteur !

Père Modeste TODJINOU

THÈME DE L’ANNÉE PASTORALE : 
« Un seul cœur, une seule âme (Ac4, 32) : Redécouvrir l’Eglise famille 

dans les CEB comme lieu de prière et de charité».

CALENDRIER DE L’ANNEE PASTORALE, (Juillet-Août 2020) 

Dates Heures Lieux Activités

26 au 
31/07/2020

Tchanvêdji
Retraite annuelle à Tchanvêdji pour tous les prêtres du 
diocèse.

23/07/2020 09h 30 Cathédrale
Collation des ministères du lectorat et de l’Acolytat à la 
cathédrale Saint Pierre-Claver.

1er au 
15/08/2020

Temps de vacances annuelles des prêtres du diocèse. 

04/08/2020  09h 30 Cathédrale Ordination diaconale à la cathédrale Saint Pierre-Claver.

10/08/2020 Anniversaire sacerdotal de Mgr Victor AGBANOU

29/08/2020 09h 30 Cathédrale Ordination presbytérale

Dernière semaine de septembre jusqu’à 
mi-novembre 2020 :

Reprise de la catéchèse

Fin du mois d’octobre Examen de toutes les années de catéchèse

Mi-novembre 2020 Rentrée des catéchumènes 

Requiescant in pace

JUILLET - AOÛT

+	Père SODJEDO Michel 01/07/1977
+	Père HOUESSOU Michel 28/07/1979
+	Père ACAKPO Moise 10/07/1991
+	Père IDOHOU Pascal 09/07/1991
+	Père GOMIDO Clément 01/08/2012

Honorons leur mémoire et prions 

pour le repos de leur âme 



THÈME DE L’ANNÉE PASTORALE : 
« Un seul cœur, une seule âme (Ac4, 32) : Redécouvrir l’Eglise famille 

dans les CEB comme lieu de prière et de charité».

Mgr Victor AGBANOU, 
Evêque de Lokossa

Avec la grâce de Dieu, nous avons 
repris timidement mais avec foi 

depuis le 02 juin dernier les célébrations 
eucharistiques avec le peuple de Dieu, 
et nous sommes en action de grâce ! 
C’est la preuve que notre Seigneur et 
Sauveur ne laisse jamais son peuple 
et son Eglise, même s’il feint de 
« dormir » dans la barque pendant que 
ses disciples sont secoués et menacés 
par les vents et l’eau… cf Mc 4, 38

Chers frères et sœurs, avec la fête 
de la Pentecôte qui a clôturé le temps 
pascal que malheureusement nous 
n’avons pas vécu cette année ensemble 
en Eglise, nous sommes invités à nous 
engager encore un peu plus pour la 
mission : évêques, prêtres, religieux, 
religieuses, fidèles laïcs et hommes et 
femmes de bonne volonté. La figure 
du Père Michel SODJEDO, prêtre 
du diocèse de Lokossa et du village 
d’Adohoun décédé il y a 43 ans peut 
inspirer notre engagement missionnaire 
pour Dieu et l’Eglise.

Par ailleurs, nous pouvons déjà 
bénir le Seigneur pour la paroisse Notre-
Dame de la Divine Miséricorde de 
Comé-Ségbé qui fête 15 ans de création 
en cette année. Et je salue le Curé, le 
Père Laurent ALOFA, son vicaire et 
ses fidèles qui s’attèlent avec beaucoup 
de générosité et d’engagement à la 
construction de leur nouvelle église 
paroissiale. Dieu bénisse les préparatifs 
de ce jubilé !

Aux lecteurs et à tous, je voudrais 
souhaiter de continuer à prier pour que 
Dieu délivre nos esprits du mal et du 
péché.

Mes prières vous accompagnent !

Diocese de Lokossa`Diocese de Lokossa`
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